
Je serai le cœur 
Super	Sapiens	

Assis au clair de la Terre 
Je te contemple, douce et amère 
Tes cris sourds au petit jour, obscurcissent mes faubourgs 
Ta marmaille m’implore et je la respire par tous mes pores 
Mais je t’ai dans la peau jusqu’aux os 
J’ai plongé mes racines au cœur de tes maux 
Tu as fait de moi un cerbère, tout autant condamné sur Terre 
A déterrer tes gamins de poussière 

Je t’aime ô toi monde de misère 
Qui de tes propres pas n’a plus rien à faire 
Et te méprends, et tournes à l’envers 
L’enfer du décors n’a pas d’pouvoir, si l’on sait voir dans le noir 
L’enfer du décors n’a pas de pouvoir 

Tes visages défilent au gré des mois 
Un coup ici ou là-bas, 
Ton corps malade se répand 
Et chaque jour je l’entends 
Et chaque jour je regrette de lui avoir laissé mes miettes 
Qui ne font que prolonger tes souffrances au creux de ma tête 
Dans mon égo, j’ai fait de toi ma muse ma quête 
Tu me nourris, et je paie mes dettes 

Refrain 

Etre à tes cotés me nique le foie 
A quoi bon t’ignorer, aveugle au milieu des rois 
Lorsque le froid rappelle à toi les insoumis, 
Je prends goût à la chaleur, et tu vois, tu m’instruis 
Lorsque tes guerres éclatent à contresens, 
Conséquences de nos incandescences 
J’ai un frère qui me berce à chaque cœur que tu perces 
J’ai un peu plus d’amour pour chaque mort qui court 
Tu parsèmes l’amour et l’espoir dans ma tête 
Je t’aime bien autant que je te déteste 

Refrain 

Oh monde de misère, mon adversaire 
Maintenant je t’accepte et tu me libères 
Je puise ma force dans tes viscères 
Tu es la mère contre qui j’élève mes chimères 
Mais tu es comme tu es, et alors je serai 
L’amour et la paix au cœur de tous tes aspects 
Tu prendras des vies et moi je la donnerai 
Je serai le cœur au milieu de tes horreurs 
Je serai le cœur au milieu de tes horreurs 


